
Des réfugiés burundais au Rwanda commémorent les tueries de décembre 2015

  RFI, 13-12-2016    RwandaÂ : les rÃ©fugiÃ©s burundais commÃ©morent leurs morts de dÃ©cembre 2015  Des Burundais 
rÃ©fugiÃ©s Ã  Kigali se sont rÃ©unis ce lundi 12 dÃ©cembre dans la capitale rwandaise  lors d'une messe organisÃ©e en mÃ©moire
de leurs compatriotes tuÃ©s il y a un an,  les 11 et 12 dÃ©cembre 2015.Le 11 dÃ©cembre 2015, trois casernes militaires 
avaient Ã©tÃ© la cible d'une attaque simultanÃ©e de groupes armÃ©s hostiles au  prÃ©sident Pierre Nkurunziza.Â S'en est suivi
une violente rÃ©pression: les forces  de sÃ©curitÃ© ont procÃ©dÃ© Ã  des ratissages dans les quartiers contestataires au  cours
desquels elles sont notamment accusÃ©es d'avoir procÃ©dÃ© Ã  des exÃ©cutions  sommaires.Â [Des cadavres jonchaient les
rues de Bujumbura au matin du  12 dÃ©cembre 2015.] 
 L'Ã©glise RÃ©gina  Ã  Kigali raisonne de chants et de priÃ¨res en kirundi. Devant l'autel, face Ã   quelque 200 Burundais, la
voix entrecoupÃ©e de sanglots, une femme raconte  comment son frÃ¨re a Ã©tÃ© tuÃ© le 12 dÃ©cembre 2015. Darcy, un
opposant au 3e mandat  qui prÃ©fÃ¨re utiliser un pseudonyme, se souvient lui aussi de la rÃ©pression. Â«Â Ils  sont rentrÃ©s
dans les (maisons). Ils tuaient tout ce qui bougeait Ã  l'intÃ©rieur,  ils violaient les femmes qu'ils trouvaient Ã  l'intÃ©rieur et
pourtant c'Ã©taient  des policiers de l'Etat, des militaires qui devaient protÃ©ger la populationÂ Â»,  raconte Darcy.  Cette 
commÃ©moration intervient alors que vendredi le facilitateur dans la crise  burundaise a tenu des propos qui ont fortement
dÃ©plu Ã  l'opposition. L'ancien  prÃ©sident tanzanienÂ Benjamin Mkapa a jugÃ© inutile de continuer Ã  contester la Â«  lÃ©gitimitÃ©
Â» du prÃ©sident burundaisÂ Pierre Nkurunziza. Serge, un rÃ©fugiÃ© est  amer. Â«Â La communautÃ© internationale, la rÃ©gion a
oubliÃ© le Burundi,Â explique  Serge.Â Quand on entend des disparitions des tueries, des atrocitÃ©s qui se  font chaque jour
et que l'on entend un soi-disant mÃ©diateur dire qu'un  gouvernement pareil est lÃ©gitime c'est honteuxÂ Â».  Face Ã  cette 
nouvelle impasse annoncÃ©e dans les nÃ©gociations certains s'inquiÃ¨tent et  prÃ©disent une nouvelle flambÃ©e de violence
au Burundi. Ces violences, les pires  enregistrÃ©es depuis unÂ coup d'Etat manquÃ© de mai 2015Â ont fait 87 morts selon le 
gouvernement, tandis que l'ONU Ã©voque un bilan de 200 civils tuÃ©s.Â   AFP,Â 13/12/2016Â - SourceÂ AFP   Des  rÃ©fugiÃ©s
burundais de Kigali rendent hommage aux victimes des violences de  dÃ©cembre 2015  "Nous sommes  ici pour
commÃ©morer, sentir que nous sommes toujours ensemble mÃªme s'ils sont  morts", confie Darcy, un rÃ©fugiÃ© de 32 ans,
venu comme 200 autres Burundais  rendre hommage lors d'une messe Ã  Kigali Ã  ses compatriotes disparus les 11 et  12
dÃ©cembre 2015 Ã  Bujumbura.  Le 11 dÃ©cembre,  trois casernes militaires - deux dans la capitale burundaise Bujumbura,
et une  dans une province voisine - font l'objet d'une attaque coordonnÃ©e par des  groupes armÃ©s hostiles au prÃ©sident
burundais Pierre Nkurunziza.   Dans la foulÃ©e,  les forces de sÃ©curitÃ© procÃ¨dent Ã  des ratissages dans les quartiers 
contestataires au cours desquels ils sont accusÃ©s d'avoir procÃ©dÃ© Ã  des  exÃ©cutions sommaires. Les violences, les pires
enregistrÃ©es depuis un coup d'Etat  manquÃ© en mai, ont fait 87 morts selon le gouvernement, tandis que l'ONU Ã©voque 
un bilan de 200 civils tuÃ©s.   "Ils sont  rentrÃ©s (dans les maisons). Ils tuaient tout ce qui bougeaient (...), ils  violaient les
femmes qu'ils trouvaient Ã  l'intÃ©rieur et pourtant c'Ã©taient des  policiers de l'Etat, des militaires qui devaient protÃ©ger la
population", accuse  Darcy. Comme beaucoup de rÃ©fugiÃ©s ayant manifestÃ© contre le 3e mandat du  prÃ©sident
Nkurunziza, il prÃ©fÃ¨re utiliser un pseudonyme de peur de reprÃ©sailles  contre ses proches restÃ©s au Burundi.   "Nous
Ã©tions  terrifiÃ©s", se souvient celui qui a fui son pays environ deux semaines aprÃ¨s  cette nouvelle flambÃ©e de violences. 
 Le Burundi est  plongÃ© dans une grave crise depuis l'annonce en avril 2015 de la candidature de  M. Nkurunziza Ã  un
troisiÃ¨me mandat controversÃ© et son Ã©lection en juillet de la  mÃªme annÃ©e. Les violences ont fait plus de 500 morts et
poussÃ© plus de 300.000  personnes Ã  quitter le pays, dont 83.000 au Rwanda voisin.   L'opposition  estime que la
Constitution et les accords d'Arusha, qui ont mis fin Ã  la guerre  civile (300.000 morts entre 1993 et 2006), n'autorisaient
pas le prÃ©sident  Nkurunziza Ã  briguer un 3e mandat. Elle est accusÃ©e par le gouvernement d'Ãªtre  derriÃ¨re une tentative
de putsch en mai 2015 et les violences actuelles.  Un rapport de  l'ONU publiÃ© le 20 septembre accuse le gouvernement
burundais d'Ãªtre responsable  de graves violations des droits de l'homme et a mis en garde contre de possibles  "crimes
contre l'humanitÃ©" et un "grand danger de gÃ©nocide".  A l'intÃ©rieur  de la bÃ¢tisse de brique de l'Ã©glise RÃ©gina Pacis de
Kigali, des rÃ©fugiÃ©s, bougie  allumÃ©e dans la main, chantent et prient en kirundi, la langue locale au  Burundi.  - 
Cauchemar -  Au pupitre  devant l'autel, la voix entrecoupÃ©e de sanglots, Carmel raconte comment son  frÃ¨re a Ã©tÃ© tuÃ©
pendant la rÃ©pression, devant un public visiblement Ã©mu.    "Lorsque tu  vois quelqu'un que tu connais et qui est mort,
c'est comme un cauchemar",  souffle la jeune femme de 19 ans. Carmel a quittÃ© Bujumbura avecsa famille en  octobre
2015, et dit Ãªtre venue Ã  cette messe "prier pour (son) pays".    Les rÃ©centes  dÃ©clarations du facilitateur dans la crise
burundaise sont aussi sur toutes les  lÃ¨vres des participants Ã  cet hommage.  Vendredi, Ã   l'issue d'une visite de trois
jours Ã  Bujumbura pour tenter de relancer le  dialogue interburundais qui n'a jamais dÃ©collÃ©, l'ancien prÃ©sident tanzanien 
Benjamin Mkapa a jugÃ© inutile de continuer Ã  contester la  "lÃ©gitimitÃ©" de  l'Ã©lection en 2015 de M. Nkurunziza, et appelÃ©
les parties Ã  se concentrer sur  la bonne tenue des Ã©lections de 2020.   Ces  dÃ©clarations ont heurtÃ© le Cnared, une plate-
forme qui regroupe la  quasi-totalitÃ© de l'opposition burundaise en exil, qui a accusÃ© M. Mkapa de  s'Ãªtre "rangÃ© du cÃ´tÃ©
de Pierre Nkurunziza".   Pour beaucoup  de rÃ©fugiÃ©s, les dÃ©clarations de l'ex-prÃ©sident tanzanien ont Ã©loignÃ© encore 
davantage la perspective d'un retour dans leur pays. "Ã‡a me fait vraiment de la  peine, je pense que la communautÃ©
internationale, la rÃ©gion, a oubliÃ© le  Burundi", lance avec amertume Serge Barahinduka, 52 ans, un ancien cadre de 
banque.  Tori, un  journaliste burundais qui prÃ©fÃ¨re utiliser un pseudonyme, s'attend Ã  un nouvel  afflux de rÃ©fugiÃ©s
burundais. Il dit aussi craindre que face au dÃ©sespoir  provoquÃ© par les propos du facilitateur, certains ne soient tentÃ©s
d'"aller  combattre au lieu de mourir de faim ici". 
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